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r6coutos cHsayenL tlo r6ag,r. Et si la forte personnalite de 
M. v.d. R. conföre unc indiscutable puissanco aux realisa­
tions ici examinees, applique par d'autres Je principo qui s'en 
Jegage pourrait n'etre pas sans p6ril. 
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Cet immeuble sur Je point cl'etre acheve est en Suisse Je plus 
grand de la categorie, et presente un haut interet tant cons­
tructif qu 'architectural. Lc plan general prevoyait un double 
Y, ecarte par los a utorites et remplace par un plan en H. 
L 'i.mmeuble cornporte 175 apparternents de diverses gran­
deu.rs (du studio a 5 pieces 1/2), le tout formant sur un hoc­
tarn une unit6 d'habitation, avec au rez-de-chanssee un jar­
di.n d'enfants, des magasins et un bureau de poste, tandis que 
les 7000 m 2 du terrain restant sont transformes en parc col­
lectif. Pour la construction, on s'est entierement servi d'ele­
ments prefabriques en beton arme poli et en pierre arti.ficielle. 

Ln restaurnlion des tableaux objetd'un de bat international 22 
par Maria Netter 

Les voyages forces imposes par la guerre a tant de chefs­
d 'amvre, l'enclommagement de certains autres et, par ail­
lew ·s, Je d eveloppement scienti.fique et technique d e l'etude 
des tableaux et de leur remise en etat, ont fait que Ja restau­
ration des ceuvres pictu.rales est devenue l'objet d 'un vaste 
debat international. Chose curieuse, los discussions passion­
nees soulevees par Ja question portent plus sur los possibili­
tes techniques prises en elles-mem es que sur Je probleme, 
pou.rtant essentiel, de eo a quoi doit t endre l'ceuvre de res­
tauration. Il est clair qne le clevernissage des toiles de Ja 
National Gallery, enduites au 19• siecle du «gallery var­
nish » clestine a leu.r oonferer une «noble» patine, s'imposait; 
mais !'ideal londonien d e restituer l'etat primitif de chaque 
ceuvre au moment meme ou le pei.ntre venait de l 'achever 
est-il legitime? A cet egard, le <ionservateu.r en chef du musee 
du Louvre, Rene Huyghe, clistingue entre ceu..x qu 'il appelle 
los «nettoyeurs totalitaires » et les «nettoyeurs nuances ». 
Non seulement !es couleurs elles-mem es changent avec Je 
temps (cf. Je bleu de Vormeer), rnais encore, d epuis los Veni­
tiens jusqu'aux modernes d'avant les impressionnistes, !es 
peintres, loin de travailler avec !es seules couleurs, ont nti­
lise des «glacis » que Je devernissage systematique risque de 
faire dispa raitre pour confärer au..x ceuvres une pseudo­
jeunesse qui n e serait que leur assimilation a notre temps. Il 
faut certes entretenir los ceuvres des maitres, mais accepter 
qu'elles connaissent anssi cette forme de la vie qtü s'o,ppelle 
Je vieillissement. 

Un portrnit ineonuu de Hans Holbein lc jcunc 
pwr Heinrich Alfred Schmid 

27 

Il s 'agit d'nn portrait de l',u·tisto clatant de la .6n de sa vie 
e L flgumnt actuellement dans une co llection privee uisse. 
Cette 1.0uvre, superieurn a Lous los autoportraits ta.rdifs at­
t,·ibL10s a l-i. ot qui apportint longtomps a h, fomille anglaise 
Manners-Verity, jusqu'il. une 6poqne r cento fut d erob&e i,, 
tous los rngarrls pat· des repe ints. l.o portrait, rnprocluit en 
1. 902 tlons Ja 4° 6clition tlo Ja monogn,phi clo .l(nac·kfuß. s 
trnuvo, de nombreuses annees a l•'lorenro, puis fut clepose 
a Bf,lo choz an marchand. Jl subit en i:iuisst' c1 ux rcstan­
rations: une prnmiero, on 1935, mit a nu l' nncionno couche 
(quo l 'on photog1·aphia) mais Ja r couvrit a nou,·eau; par 
conl.ro, lo tabloau ayant ut6 aoquis pnr son prop,·il\ lairo ac­
(,uol, il fnL possiblo d cl,·c idor C'O dorni r /i, lnissl'l· procedor i\. 
uno socondo 1·csLo.11ro.Lion, qui n\Ln blit 011fi11 lo pod ,·,,it primi­
tif, ein moins dan~ lo. nwsuro (l,, <'<' qu'il on R11bsiR1,,. i\lnlg1·6 
lus lnc·unös oL lo 1ni\.uY11is \•t,nt dt' <·twtnint,s pt\r1,il.'S, l 0

1\'\l\Te 

11inHi rosLitueo usl, d"nnu 1111lho11lil'il,, ind11hi1nbt,,. b:11,, ,;li-
1nin n101nö co1·tn,ius nut,n,g pot'l,rnits connu:4 d'llolb,,in pnr 
lui-mümo (1,i vPrsion Nhndwlhorg. p,w ,,x,•mpk'). 11 ,,st plus 
difl1cilo do dt,c idt' l' si, t•oiniuo on t'l\ n. ,.\1niM l'hypnt h,>~t'. lo. 
point,uro donl, nous pürlOn:-\ 11. :-1tw,·i dt, n,odClt., uux non1ht·f• ux 
l\,\ILl'Ot4 JHH'Lt·1tiLH <.h,1 l11tl'~iMtt•. J\lni:-\ il n\\ll c':Ü pu~ n1oill.~ l't.\t· ~ 

t,o.in q11u llOUM nvon:, dnllH ('oLLu (l\ll\'l'u lo h'•n1oin h, plus ~t'tl' 

do l'nHpuot cl'llulb in l',u111,•o 111.:,1110 de• s,, 11101·1, (l,;.1:l) . 


